
Un musée, une histoire 
 

Tout savoir sur le temple de l'Histoire marseillaise 
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GPM Marseille Fos  
Un poumon économique méditerranéen 

Notre rubrique aujourd’hui se concentre sur les élèves de la classe de 1ère Eso2. 

C’est par la découverte du gigantesque port de Marseille/Fos et  mieux comprendre 

les échanges internationaux que ces élèves continuent leur projet. La matinée com-

mença par une partie théorique avec une intervention de 2h d’un spécialiste. Ensuite, 

c’est sur le terrain que les élèves ont découvert le site pour une visite guidée…dans le 

car. 

 

DOSSIER 
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DOSSIER 

Dès 1825, l’industrie se développe ainsi que 

l’économie à Marseille. En 1847, le vieux port accueil-
le 24600 navires. En 1818 les premiers navires à va-
peur arrivent au vieux port. Avec l’évolution de la 
navigation mécanique, le nombre et la régularité 
des bateaux et volume de cargaisons sont de plus en 
plus importants. Des commodités d’accostage et ra-
pidité des opérations doivent être mises en place 
pour répondre au commerce qui se développe. Ainsi, 
un port auxiliaire est construit à la joliette. En 1855, 
l’Etat organise la création de vastes docks qui seront 
ouverts en 1863. Le port de Marseille connait essen-
tiellement les croisiéristes, des réparations navales et  
transports de marchandises. C’est pourquoi, il va 
connaitre une reconversion dans le pétrole et la mé-
tallurgie dans le golfe de Fos. Ainsi, en 1952 un port 
pétrolier s’ouvre à Lavéra. Enfin, des travaux com-
mencent en 1964 et en avril 1966 le port quitte enfin 
la tutelle de la chambre  de commerce et industrie 
pour passer au statut d’établissement public indus-
triel et commercial (EPIC).    

Historique du port 

Le vieux port déjà saturé par les voiliers peine à ac-
cueillir les bateaux à vapeur  
Photographie des frères Bissons, vers 1857 

Organisation du port 
 Le GPMM, réformé selon les termes de la loi du 4 juillet 2008, est constitué de bassins, les «Bassins Est » 
localisés dans la ville de Marseille sur 400 hectares. Ce bassin concerne les activités de croisière, tels que et les pas-

sagers des lignes régulières vers la Corse et le Maghreb, transport de marchandises comme le luxe et des répara-

navales. Mais c’est sur le « Bassins Ouest » situés à Fos (70 km de 
Marseille) sur un domaine de 10000 hectares que nous avons accen-
tué notre visite. Ce dernier, port généraliste, possède de nombreux 
terminaux conteneurs, qu’il peut louer aux entreprises. Les bateaux 
de Fos peuvent transporter jusqu’à 22000 conteneurs dans la course 
a gigantisme. En effet, c’est un port de transit : une plate forme lo-
gistique qui s’occupe du stockage et voyages des marchandises. Il 
traite également tous types de marchandises : hydrocarbures et 
vracs liquides (pétrole, gaz et produits chimiques), marchandises 
diverses (conteneurs et autres conditionnements), vracs solides 
(minerais et céréales). On l’appelle donc ZIP : zone industrialo por-
tuaire. Asserlormital est le premier client puisqu’il possède à lui seul 
10% du site. 2900 entreprises, telles qu’Ikéa ou Mattel, s’implantent 
également sur les lieux. Lors de la visite en bus nous avons pu remar-
quer les nombreuses zones industrielles mais aussi la multitude de 
conteneurs que possède le site. Nous avons également eu la chance 
de pouvoir observer un bateau amarré à un quai. Les « portiques », 
de grandes machines, conduites par les dockers, s’occupaient du 
chargement et déchargement du navire. Ces engins ont un rende-
ment de 29/30 mouvements /h. Ce bateau pouvait contenir 9000 
conteneurs. La question des trafics illégaux se pose alors. La réponse 
de l’agent est claire : « nous ne pouvons pas vérifier tous les conte-
neurs, mais nous les passons au scan selon leur destination et leur 
provenance ». Par exemple, les conteneurs qui vont vers le Etats-
Unis sont automatiquement scannés.  De plus, tous les conteneurs 

En haut, le « Bassin Est » et ses activités 
de croisière 
Au milieu , le « Bassin Ouest » et le por-
tiques qui chargent les bateaux 
En bas, le « Bassin Ouest » et son termi-
nal méthanier 
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sont chiffrés ce qui les empêche d’être perdus et le 
port est doté de plus de 600 caméras. Bientôt, un 
troisième terminal méthanier pourrait voir le jour. 

GPM Marseille Fos-Le poumon économique méditerranéen  

Chargement de vracs solides 

Un port ouvert sur le monde? 
 Sa position géographique en Méditerranée et 
les voies de transport qu’il possède comme le fleuve, 
fer, route et pipeline le place comme la porte d'ac-
cès naturelle aux marchés européens et français. Il 
possède la mer, le Rhône, les voies ferroviaires mais 
également l’aéroport de Marseille Provence pour 
ses 60 lignes régulières qui relient le GPMM aux 5 
continents. La majorité de ses échanges se font avec 
l’Asie. Son trafic global en 2012 s'élève à près de 86 
MT, dont 52,74 MT d'hydrocarbures. En Europe, les 
pipelines desservent jusqu’en Allemagne, Suisse… 
Ainsi, ce port se classe comme étant le 4ème port 
Européen et le 1er port mondial. En 2013, son chiffre 
d’affaire s’élevait à 136 Millions d’euros. 

Développement du trafic des conteneurs 
Ce graphique nous témoigne de l’évolution des échanges 
mondiaux qui augmentent de 1978 à 2011 

 Outres les apports économiques, le GPMM possède 
des avantages sociaux. Effectivement, L'activité portuaire 
génère près de 43.500 emplois dans la région dont 1000 
agents port de Marseille Fos. De plus, des crèches sont 
crées sur le site pour facilité la garde des enfants des em-
ployés.  

 Mais des limites persistent également avec les 
communes environnantes puisque la zone est enclavée 
entre deux villes : Port st Louis et Fos sur mer. Les habi-
tants de ces 2 villes, doivent prendre les mêmes routes 
que les transporteurs. De plus, la zone se trouve entre 
Istres et Arles, le parc de Camargue et le parc de l’accros. 
Ces routes et autoroutes se saturent et donc le port de 
Marseille a perdu beaucoup de clients. Les collectivités et 
l’état veulent désencombrer les routes pour pouvoir ac-
cueillir en 2015 5 millions de conteneurs. Des projets tels 
que des ronds points spéciaux, ou des routes réservées aux 
usagers vont voir de jour. Le site possède déjà 110 km de 
voies ferrées. De plus, 80% des marchandises partent par 
la route 15% par la route et 5% par la barge. Les objec-
tifs seraient d’augmenter le fer et la barge et diminuer les 
voies routières. Ainsi des projets de voies cyclables ou co-
voiturages pourraient voir le jour.  

 D’autres parts, la déchetterie du site de Fos de-
vrait traiter seulement les déchets du port et non ceux 
des villes environnantes obligeant les habitants des villes à 
faire plus de 20 à 30 km pour aller à l’incinérateur. 

Conséquences et limites 
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Des questions environnementales se posent à 
l’extension de ce port. A la suite de travaux pour 
améliorer le transport de marchandises et leur sécuri-
té dans à l’accès à la pleine mer des bateaux, des 
algues des rares ont été retrouvées. Les écologistes 
réclament l’arrêt des travaux. Ces derniers vont donc 
être décalés sur le site. Par ailleurs, les éoliennes pour 
créer de l’énergie feraient de « interférences ». Ensui-
te, pour la construction de l’entreprise Ikéa, une espè-
ce très rare de plante a été trouvée retardant les 
travaux de l’entreprise. C’est pourquoi, des politiques 
environnementales sont mises en œuvre pour préser-
ver les écosystèmes. Des lois sont donc créent pour 
préserver les parcs naturels de l’accros et Carmargue 
mais également les écosystèmes marin et le port col-
labore fortement avec des spécialistes pouvant éva-
luer les risques de chaque travaux.  Enfin, le 14 octo-
bre prochain, le port de Marseille Fos a participé à la 
conférence « GreenPort Cruise » à Barcelone. Desti-
née aux autorités portuaires, opérateurs de termi-
naux, compagnies maritimes et opérateurs logisti-
ques, cette conférence s’est orienté autour du déve-
loppement durable, des moyens à mettre en œuvre 
afin de réduire les empreintes carbone dans un res-
pect environnemental.  

Les défis environnementaux 

Nous avons pu remarquer que l’entrée dans 
le port est très surveillée. Nos cartes d’identités 
avaient été demandées avant notre arrivée. De plus, 
les gendarmes et militaires sont là pour surveiller les 
quais puisque le port fonctionne 360 j/365 j, 7j/7, 
21h /24h. C’est ainsi que nous avons pu observer leur 
intervention sur les pécheurs à la suite de leur intru-
sion dans le port. 

Le grand port maritime est le centre de la 
région. Son extension n’est pas terminée et va conti-
nuer dans les années à venir. Ces très gros projets sont 
cependant confrontés à des limites sociales et envi-
ronnementales qu’il faut prendre en compte. Ce sont 
donc de nombreux défis que le port va tenter relever. 
Seront-ils réussis à long terme ? 

Chargement d’un cargo venant de chine 
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Pour plus d’informations à propos port: http://www.marseille-port.fr/

DOSSIER 

Cargos présent sur le port le jour de la sortie. 
Il pouvait contenir 9000 conteneurs et est chargé par 
des « portiques » 

Maquette du GPMM 
Pour mieux comprendre me fonctionnement et l’organi-

sation du port, l’intervenant nous a présenté la maquette 
du port. Toutes les activités y sont représentées. 

Clémence MARCO et Aurélie BELLUCCI 
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